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qui tiendra les usines?... 

LOCK - OUT PATRONAL 
comme aux U.S.A. ? 

OCCUPATION OUVRIERE 
LA LUTTE DE CLASSES 

SEUL MOYEN D'ABATTRE 
LE REGIME MONOPOLISTE 

Pour M. Pompidou, les élections législatives sont 
une partie de rugby. Les travailleurs français, préoc
cupés par la baisse constante de leur pouvoir d'achat 
considèrent la vie politique avec autrement de sé
rieux. Ils n'y participent pas comme à une compé
tition sportive ou au tiercé. Lock-outés de chez 
Dassault, marins-pêcheurs de Ouimper, licenciés de 
partout, voient avec des millions d'autres leurs con
ditions de vie s'aggraver. Il leur importe que soit 
mis fin à leur exploitation, que soit renversé le régi
me des monopoles. Voilà pourquoi ils sont engagés 
dans une âpre lutte de classes qui n'a rien à voir 
avec les jeux électoraux tels qu'ils se présentent 
aujourd'hui. Ceux-ci les inquiètent et il y a de quoi. 

De Gaulle vient de se manifester une nouvelle 
fois comme chef de parti. Ce n'est pas nouveau. Il 
l'est au moins depuis la création du R.P.F. Il a fait 
des candidats de la Ve République de toutes nuances 
autant de candidats officiels. Mais ils ne sont qu'un 
maillon d'une chaîne qui unit tous les protagonistes 
du match électoral qui est depuis trois ans l'unique 
préoccupation de tous les partis. 

Ecoutez-les : Baumel, secrétaire général de l'UNR, 
affirme que les gaullistes se désisteront au deuxiè
me tour, si besoin est. au profit des hommes de 
Lecanuet. Mitterrand en dit autant de ses candidats 
tandis que le chef du Centre Démocrate n'oppose 
pas de candidat à Mendès-France, membre du PSU. 
ni au fasciste Soustelle. Quant aux révisionnistes, 
ils se sont déclarés dès l'accord signé avec la Fédé
ration Démocrate et Socialiste prêts à trahir dans 
certains cas, au deuxième tour, leurs électeurs du 
premier. 

C'est le panier de crabes, mais de cette foire 
d'empoigne c'est la classe ouvrière qui sortira dupée. 
Waldeck-Rochet peut bien déjà revendiquer la parti
cipation communiste au gouvernement, l'adjoint de 
Lecanuet évoquer une éventuelle coalition de 3" 
force, l'UNR faire un appel du pied à Lecanuet 
pour qu'il s'intègre demain à l'actuelle majorité, 
quelle que soit la solution la classe ouvrière en 
fera les frais. Les déclarations des leaders gaullis
tes évoquant l'utilisation possible de l'article 16 de 
la Constitution en cas de victoire de leurs « adver
saires • rend au reste encore plus illusoire la thèse 
révisionniste-social démocrate de la conquête du 
pouvoir par les moyens parlementaires. Déjouant 
les manœuvres des uns et des autres, toutes diri
gées contre leurs intérêts, les travailleurs mèneront 
avec une vigueur décuplée la lutte de classes sur 
le terrain, seul moyen véritable de renverser le 
pouvoir des monopoles que la substitution d'une 
équipe à une autre ne ferait que perpétuer. 

H.N. 

comme en 1936 
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